


REPRESENTE DANS LE MONDE ENTIER 
ORGANE OFFICIEL DU GROUPE D'ETUDES DES OBJETS SPATIAUX DE FRANCE (G.E.O.S.) 

ASSOCIATION PARUE AU JOURNAL OFFICIEL (Loi du 1•' juillet 1901). 

Directeur Général Gérard LEBAT 
Direction R.P PERRINJAQUET 

Rédacteur en Chef 
Maurice ZAGNONI 

Rédacteur-Adjoint 
Jean-Michel FERRARI 

Secrétaire Général 
Gérard LANTZ 

Collaborateurs 
Jacques POTIIER 

Serge HUTIN 
Henri BORDELEAU 

Service de Gestion 
Marie-Rose LEBA T 

Service Traductions 
Xavier BERTRAND 
Denise BONJOUR 

Renée BOURRIOU 
Christian CAYSSIOLS 

Bernard DELRES 
Christian HOSSELEYRE 

Francis SANCHEZ 
Marc-François TANCREDI 

SOM�AIA( 

NOS ENQUÊTES inédites : 

Les enquêtes de nos lecteurs p. 

Information ufologiques dans le monde p. 8 

Les livres du mois la page du Service Documentation p. 9 

Un étrange phénomène lumineux sur la France p. 10-11-12 

Informations Fortéennes Les pages de l'insolite p. 13 à 17 

Spécial activités du GEOS FRANCE 

Rédaction-Administration de, Les Extra-terrestres GERARD LEBAT, Directeu':_ Général, 77 ·Saint-Denis les Rebais Abonnement France : 30 F. Etrangers : 35 F. 

p. 18 à 26 

Soutenez le Groupe d'études des objets spatiaux de France, dans ses recherches, dans 
ses actions, DEVENEZ MEMBRE BIENFAITEUR : 
Cotisation annuelle : 20 F. (minimum). Les membres bienfaiteurs reçoivent une carte 
spéciale. 
RËGLEMENT PAR LE MOYEN DE VOTRE CHOIX. CCP du GEOS France30.757.39 
La Source. 



• �· \ 

UETES. INEDITES 
DE NOS CORRESPONDANTS ET AMIS 

. Q.BSERV:�'J.'+ON D'UN .YJ::Qr AU·· DESSUS._Y.lL.�lAPIER, JU1.R _J,ES__!'_ROFESSEURS ET LES 
'1 

:- ' 

De nou,..-ea.u 1 a Hawke • s Bay fut l""� théâtre d'une 
observation except.�.o:nnelle. Neuf personnes apparte­
nant au personnelJ et, approximativement, 3C:':l 
écoliers de "Richmond School ''.. à rYlaraenui, assis­
tèrent. aux év<;;lutians d 1Un DFO changeant de forme, 
dans le ciel clair d�� 1 'après-midi du 7 mai 1970. 
Une observation antérieure f1..:t faite à . 1 'école 
r.re Mata, Ha·,lelock 1\iort[l, et une artt.re au-:-:dessus de 
la cour de l'école de Marewa, à Napier . 

.P_aj._l_y _ _,'t,.�;l._t:;S!,�ëU?Jt_'l€tJtl1Ri_l?:;..r_: __ \Jl.Jt:l..'!.5"'.-1:_9_7_Q) 
Ce journal local est le seu1·.à report. or cet incid�nt, tandis qu� les 
journaux Australiens l·'.ignorent:. totalement. Il n'y a plus de dout"�� le 
RappoJ:t 11 •• Condon" a · ·n ui t  plus iei qu'autre pa.r1:. Selon le 11Daily 
Teleg:caph'� . . . .  ''Un é 1orme objet vola11t dans le ciel "planant au-dess s 
de Napi.e , fut observé pendant pll1;:;. dl.� 20 minutes .. par le Pi recteur, les 
p-·ofesseurs ·. e� plus de 400 �lè�res de ·:'Richmond School'', à Maraenui , 

hier après- midi . . .  Les témoins de l' obserVëtt.ion dir�nt qu'il râgnât. 
un ucalme naturel' quanà le1s e;-1fants s·• ar!:'êt�rent de jouer et reg r"'­
dèrent, craintifs et fascinésp J 'objet en forme de soucoupe. 
Le Directeur, M. W; Billing dit qu'il était: entrain de surveiller les 
enfants qui jouaient dàns la cour, quand il ·remarqua un objet qui s� 
d6plaçait vers lo sud . 

• . .  Je pensais, au début, que c'6tait un avi6rAnf dit-il. . .  "quand je 
vis que l'engin s, éta.it an:êt� de bou�::rer, il m·• ;::tpparût comme 1.m ob je� 
extr€imernent brillant dans le ciel clair;•. 
Un _objet br.bJlant : Comme 1 'objet attirait 1 'attention des professeurs 
les enfants, eux aussi, 1:..e r.-epérèrent et s'arrêtèrent de jouer.... . 11Il 
;ressemblait à un énorme avion volnnt .avec le soleil se reflét.ant sur 
hti. Mais ce qui ne>us stupéfia, c • est . qu '.il brillait a\,lssi du côté 
opposé oil le soleil ne se reflétait pas". 
r .. 'objet semblait planer dans un•a a�re entre Westshore et . .  Tongoio • . . . .  

"Nous ét'ons entrain de le regarder quand \ln avion arriva et se posa. 
Il n'y avait pas ..le comparaison entre l'objet. et l'avion". 
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:J!ond conune un b�lJ:.qn g Apr�s avoir plané:: .. pendant 3 ou 4 min)ltes, 

lnobj�toomuença à s'ê.loigner .. 
.. 0 .. -��r:L se dêpla..Qai·t alor� à anqles dX'oita_:�et nous apparut à ce moment­
là� rond ë:onunë une balle avec· son milieu transparent.: .. " -Il s'aplatit 
alors et continua à se dêplacer, au· loin, en ligne droite pour 
devenir comme une étoile brillante� Soudain, il p�it de nouveau de 

l"éclat. comme une planête brillante, et $'att,nua à nouveau· avant de 
partir à qrand� vitesse", l'lous dit .M, Billing .. 
Il éta.it 14 h 23 quan� l'objet fttt aperçu pow: la dernière fois .. -

· -

!! semblaJt d 1.J'.:e:Q.�ence�!3oJ:icle � "Ce n r était pas 'tln ballon-sonde qui 
pouvait passer d'une forme ronde à une forme ovale�'j_dit M� Billing 
�c3êtait un objet �·apparence solide, et· on avait _l"impression qu8il 
était. mêtallique11' ...... Un des professeurs M, A ... Coveny 1 dit qu • il avait 
d'jà lu des x:· apports eur les UFOs,. :mais, avant--hier; il �restait 
sce.ptique" .... " 

�1Nous pensions q\le la moitié des habitants dè Napie.x· la a,.rait v.Ü 
disait·-il" .. "Ip:L,·· à l'école, cha.c·Lm 'tait-là, boucha ·:>uverte, essayant 
de trouver �me r�ponse logique à ce _phénomène''«� .. un élève v!.nt lui 
poser urte question � u Il me demanda_ si co était. . une soucoupe volante, 
et je lui di.t *'oui" car je ne pouvaie lui donner d � au.tt.·e r.�ponse",. 
e•-un t�m..l dans le .ciel11 : L•observation a cessé e·t lee bruits quotidiens 
a-�s firent ente�à.�e à. nouveaù. n·�oute la région .semblait si calJr,e que' 
.c�el.a, ne pouvait pas être réel11 .. �;, Ce n � éta.i.t pas seult-:lment les mouve­
mei:rt� de la nsoucou.pe volante11 qui �taient ext.ràord:Lnaires, mais aussi 
l'apparence de l�engin quand il changea de fo:r.me. 
�;Il y avait quelque chose d1 irréel en lllip et il no·us semblait qu�il 
se trouvait dans un trou, dans le t!iel.� comme si vo'Us le regardiez à 
tra.vers une autre dimension�� disait le professe'I;I.X' • 

. ,.,.. � .  ' ' ·; · ;  

!?�2!��!!��-i?!�!è2���±!!_�!!-P-�2!�����. 
Allan Owen Covany (42 ana)/) de Oldht.Un Ave, à Napier, qui est la pro­
fesseur principal des 'classes supérieures, m'envoya un .compte rendu 
personnel de son observation . .. . .. tl 'tait. 2 h 00 de l'aprèll!-ntid.i f 

l'heure dé la récréation11 .. . Le Directeur. et moi, nous nous trou�"ions à 
1 'ext�rieur des locaux de l o administration, quqnd je renuu:quais sa 
présence� Nous regardâmes en l'air et vtmes cet objet brillant qui se 
d�plaçait ·vers le eud-ouest0 Selon �1� Coveny, !�engin ressemblait au 
fuae:lage d'un avion dont les deux extrêmités i!taient mal d�finiesoil se 

- dépl aça lentement pendant· quelques minutes, s•arrêta, puis pl:ana 
durant 5 minutes comme un hélicoptèreo après quoi il commenca à 
disparattr.e au loin. De l'objet émanait un éclat extrêmement brillant 

qui n'était compàrable à aucun autres �ciats connus- mais diffêrentde 
celui du soleil qui se trouvait derrière lui, au nord--ouest. 
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L'objèt �tait nettement plus grand quaun avion à réaction et son éclat 
variait selon son mouvement. Quand il commença h hou9er � il cb.angea de 
direction.,à angle droit. et au dernier moment, il changea sa forme pour 
devenir rond comme une balle, son centr.:·e semblait , transparent ••. 

Lorsqu0il se déplaçait dans la direction. nord-ouest� il augmenta s� 
vitesse qui approcha celle d'un avion à réâction. Il resta visible 
pendant quelquesinstants et disparut. L • observation avait duré environ 
2 5 minutes. · 

· 

be temp�: Le début de l'après-midi était ensoleillé, il n'y avait 
pas d.e nuages· et. les conditions d1observation �t.aient excellentes. 
,.!Q.J,;.me et .ae_parencLde 1' ob�J:. : Quoique l'objet apparate9ait solide 
et. bien dêfirti pendant toute la dur.êe de l'observation, il devtnt 
trouble dUX'ant un instant, et, cela ae passa just.e avant de repartir , 

quand il changea sa forme en celle d'un ballon et montra, évidem -

ment son centre lequel semblait transparent et. que l'on supposait êt.re 
une ouverture �•magrtétique" q1li é.tait probablement due à une varia -

tion d • i11tensité d.u champ magnâ�ique. 

��-�!�!�!-!�-�!=E����-�É-!�-��!�!�� 
Selon les observateurs, l'objet ne faisait auc'Un bruit et tous se� 

. mouvements ae passaient dans le silence le plus total� Sa hauteur, 
au-dessus de l'horizon, variait de 30 à 45° et M. Coveny estima l� 
distance d'environ. 26 km {ceci semble être beaucoup tx,op, ce qui 
rendrait la taille de.l1objet ênorme - .note de l'éditeur) . .  
Qn 1 'avait déjà vu avant : .tvllle li' .. R. Ba.rton, de Napier, affirme qu'il 
y a environ '7';lns, au débclt d'un après-midi, elle vit exactement 1� 
même objet décrit pr�cédemment. Il se déplaçait: du ·sud au nord. ,et fut 
vu dans la région de Westshor.s-Tangoio. J.l était de forme ronde et 
pointueg de couleur argent f mais le contour était vague. Après daux 
minutes� il prit une forme ovoïde. et plana de plus en plus haut 
jusqu là d.isparaitre dans 1�; ciel. Mlle Barton ne rapporta pas l1obser­
vation en ce t�mps là de peur de para.ître ridicule. 
_____ ...,.. ..... _..,.,...,.. 

Croquis 

0 

Extrait de Spaceview s 
'J ---------·'-·------�� ---�---·""' ---- �·-.. - --·---""':s ........ --...,-,, _..A-r-

traduction de Francis Sanchez 
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:liN �rr.g.z\�ŒUffi'J'Z\.L_ Pf�OVElT_jN'f D'UN _C}J�"!_B_T VOTJJ)�:J:_l'WN I!]J::.E.TJPIP. 
C '.::st� �\ Pi tipui, Colombie, à l'ouest de C'3 pnys que re 12 février 1968 
une explonion sc produisit. 
Pl usir:n.n:-r; personnes a.vaient <.1pex:çu, auparavant; un ob j ct qui survolait 
l.a forêt viergl� . .l'.près avoir. entendu cette::. explosion, cGs personnes se 
rendirent sur les lieux et constatè:r:�.-:�Yt qu 1 il y il.Vai L un trOLl, �t éga­
J.c:!r::tt�nt des ft:ï:l:JI:lents mét.n.lliqür:.:s . Ils crn::nr.-:�nôrcnt �- I\oqot.;:o., le 20 fé­
vri f�r, \.UV� pièce de 3 mètres de diamètre qui pesa:i.t 57 l<<J. Les. t�mo:i ns 
avaü�nt essayé do casser .lü métal pour po·d-v'oil: le U:i"l.nsport.er -plus 
facil0mcn:t .• rnais en v<ün, aucun out:il n' an:iva à ta1_L.Hlc'.:r cette pièce. 
IJa. surface du métal étaj t. couverte de pet:itQn rainures qui durent êtx·Q 
occa::::icnné�3 par l€t t.emp6rature él�;�vée et la vit:cs;:;c e:r1 entrant dans 
1 'é.'l.tr�osplù�r-e ou par J. 'exp'lo�üo:ri. IJ. est à noter qur:� mêrne avec un 
mûrtE-:ùU et Ull burin:. on. n 1 ést, i)aS nrrivé à fairt�; c1es 1:ai .. l1iH.'OB SUr la 
surface de ce métal. 
Un autl'G fai.t é t:ro.nge est égalenwnt à noter. Lorsqu(� 1 1 on frappait sur 
ce métal, il émettait un bru.i t corenne si l'on f:cappai t :::;u:r de la glace. 
Des personnes des quatre coins du monde se rcndi�ent s�r les lieux pour 
voir ct essayer d'identifier ce m6tal. 
Les indig�nes qui avaient vu tonilier l'objet avouèrent, avec un peu 
d'h6sitation, qu'ils voyaient souvent dos ballons brillants dans le 
ciel. 

o'apr�s les dires �e ces indig�nes, un objet d1environ 12 m�tres de 
long sur 6 mètres de hauteur serai.t t:om'bé dans la régj on en 1967. 

Extrait du Nübovo n° 22, page 16 

(t:.:"'·----� 

Voici le nom de nos 1E�cteurs qui nous ont fiàèlem(�ni: remis des coupures 
dE! presse conc<:;rnant les o.:v.N.I. ·ou· qui ont (�ollabo:r.:·é à not:r€! ·�tude en. 
nous traduisant des textes en langue étrangèn� : 
·-· M.. Bonnafoux ; M. Principaux de la Rochel.le ; M. Hen:ci courtade 

:t'!: .• Plü.Jj Pi··· ··,�:;J1ichet.:. de Suisse � .H. Dmnirdque �rrupel de Lyon 

.MERCI A rroUS • • •  

J Al· • 
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par ERICH VO,N DANIKEN 

0 le ·servtce doculllentation 
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COLLECTION 
CHEMINS DE 

L' IM.POSSIBL� 
RAYMOND 
·BERNARD 

LA plus graodf 
découverte géagraphique 
de l'histoire . 

' 

LA TERRE CREUSE 
Traduit de l'américain par Robert Genin 
Pou�quoi la terre est-elle &f:!llltiq aux pôles? .. . Pourquoi 
le soleil reste-t-Il si longlemps · trwtsib la en ·. 'htv.er, 1!\.ll< 
points extrêmes tlu Nord et du Sud? Quelle est la cause 
de l 'aurore boréale? .. Où se iormont les Icebergs, et 
comment? . .. Pourquoi fait-il si chnud près des pôle!!? ... 
A toutes ces questions, l'étonnante théorlo.de Raymond 
Barnard oflre de·s réponses qui surprendront mal11f 
lecteur. Certains seront pClrl-ëtre choqués, d'autres 
trouveront cette thèse de la « Terre creuse )) absurdt 
ou lmpo·ssibte. Pourtant quallo autre Interprétation 
peut-on donner. dos s urp r e nantes déclarations faites 
par le t.:.tH�pre .�mirai :.f.lyrd après ses expéditions 
polaires? Un·e torre l nconn.l:le s'étend au-do là des pOlos, 
c'est ce qu';:�fflrmo Byr<!. El Rilymor1d Bernard dâmontre 
que cet .!� . t� rre s'enfonce à l'intétleur de notre planète, 
qu'il ex l sf<J donc un monde souterrain avec une via 

Erich von Oli.nlken prései1te lui-même son nouveau livre: végétale, an imale et humai'lil � ,, et' qu'on peut y llvolr accès 

• Je suis convaincu q•ùm héritage tranl:lmis par les • dieux • garde> vivace par les deux ouvertureSI• •' IYO i aire s. · Les soucoupes 

en noua la nostalgie des étoiles. Le souvenir do nos ancêtres terrestres ot V91antes, selon lui, seraient d'o(iQine intra-terrestre --
le souvenir de r.os maitres cosmiques agissent en nous. Le doveloppcmcnt ·�t .non extra-terrestre. 
de l'intelligence chez l'homme ne me semble pas avoir -été �niquemcn! le i� Ter-1·e creuse èst une percee vertigineuse dana 
résultat d'une interminable évolution. D'ailleurs ca phènomène s'est produit l.if1,l'f1Ôfld.e fan tas tiqua qui pourrait bien être une réaliM, 
avec trop de soudaineté. Jo crois que no� ancêtres ont reçu teur intelligence · bf!J·:, ç.�o''ty! l·i�s de l'lmpossl.bl«? nous c9nduiront-ils un 
des diaux, et ceux- ci devaient disposer de connaissances qui firent aboutir ',four jUsqu au· ·centre de notre globe, ;. lo. découvert(! do 
rapldumsnt ce processus .. . Après Presence des eKtraterrestres, <:e livre pro· ·• . • 'çé","r\pU �eau rnOnde chanté ·par. .. cas 'pli:rnn!el S de la 
pose de nouvaau:oc arguments à l'appui de ma théorie. Il doit relanceo· la . · s. ��u.! atlon scie_ntlfiquo qu� .turont William Raad, 
réflexion sur le passé et l'avenir da l'hum:�nitt'l. Nouo avons trop lçngternps Marshall B. Gardner, et aujo:urd'Jiut. Rr.:.rmond F1ernard "! 
l!égligé de· scruter notre passé lo plus iol,ntaln avec l'audnce de l'Imagination. . • 

.. 
• � ·. -' .. �. ·, . 

Il sare lmpo.,a ible de produire les preuves definitives et concluantes en une Un �olume 1<Ux21 do 2�0 p�oeS'·. �V.t!c· l5'11fu&1ratrons /leon• !(lxto et 
sr::ule genél<ltlon, mals progreaslvemont ln 'muraille qui utip;Jre encore l'lrna- 3 llouros ln Ill� lê, eoua couver1o�e IJiustr�e en eoulour9, pelllcul6o 
I.Jitlalre de la réalité deviendra plus frélgile. Quant à mol, par mes questions, et rempliée ,� · · 

je roe casee de lut porter des coups. Peut,êtl·e réussirai-je à trouver le l��-----------------------·..1 

Disponibles à notre service documentation. 

Retour aux Et·o.iles . . . . . . .. .  Qo - .. . .. ..  · · If  · · · • · · · · • • .. · 

La Terre Creuse • • • . • . • . . •  - • ,. . .  .,. • . •  '* . .. . . . .. . . . . .  . 
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CEN1:cRE D 1 ESSAIS DES LM'DES -- - . - . . . .. --
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Le ·23 février 1·�;)71, vers 1 � h 10/19 h 30. un phénomène lumineux, encore 
inconnu du grand public, est vi sible sur l'Europe de l'Ouest. Des mil ­
liers çle persotmes, peut-être . des dizaines de milliers, à • traVE'lrs la 
France, le Nord de l ' Italie et l'espagne ont été témoins de ce phc§.no -

mène. Plusieurs photos ont été prises, notanunent à Nantes, à Mauz.iac , 

et Brissac. 
Ce ph�nomène n ·:est pas sans nous rappeler celui observé lor .. : de la dé­
sintégtation. de Cosmqs. 169 au cours de la nuit du 17 au 18 j uille t 1967 

, . �t;,,. � eomme dans ce dernier cas, il s'agit d 1 un phénomène dU à la main de 
. ·. i. · ,:homme • 

LES OBSERVATIONS : . ..lL_TRAVERS LA PRE.SSE DU 24 FEVRiijR 1971. 
Un de nos lecteurs d 'J\miens : Il était 19 h 10: hier s·oir, mardi 23 fé­
vrier quand mon fils m • appela, èriab:t· : vient vi te 1. Voilà une "souco_u .... 

pe". Je courrus aüè�itOt, màis il n•y avait plus rien. Mon fils me 
décrivit très bien l1observation'? L'objet de têt.e ava i t la forme d'un 
cône orangé laissant. derrière ltui une traînée blanche {témoj.gna g·e d e 
M. Yvor.t d � Amiens} . , 11IAR1ST ��11{ · ·u ·�� -�- ... ··� · ;"� Tout le sud-·ouest eet témoin su, __ $P_. en,se. de 15. secon�es 1. 1 . cette expérience. A Poitiers, à 

1 �Il Bordeaux, 'etc. des personnes obse;r .
. 
e d,purlementlill el Dl ... 9U!S observent cet.1:.e vaste:, traînée , 

cle 

blanchâtre qui se termine soudai­
nement par une explo �ion . 

A B arcelone (Espagne),, ,�,,e:1:. à Turin 
(Italie), -��s dizaines de pe�son-

. nes observent: le phénomène. 
··:·\ · . 

. Les observatoires de Meudon· et de 
St Michel--de-Provence, ai.n·�·r>;�:chie :,_,. 1 de nombreuses stations �- �.��.o���t�� "·· ·· 

'giques sont témoins de· �.e . ·phéno -
�·i .·::C11�n�: et · très rapidement·� grâce à ·1· . .... . ' 1 ••. ,, . 

·.; ·leur expériË!·ndé �· ·.t.r�. éinèttent 

! 1 ihypothè,se d ' une ·éxpérience spa-
1 t.iale. CË �QUI ETAI']:' EXACT. 

Photo l�. Vfl,'lVC�hl tBr.l8:otaC} •. , ,,, ;• :· . ·. ·'' ptise au téléobj�t.:r.lf 4.33 d'o1• 
w�rtur�, une secon.:\1� cie p;)$t 

. 
� :..·· .... - lC:. -

. ; 

..... 1 



'!'rès rapidement une so lution officielle nous fut donnée. Celle-ci confir-· 
mait nos hypothèses. 

L' ONERA (Office Na
-
tional d'Etudes et de Recherches Aérospatiales} , dès le 

24 février dans la j ournée , nous donna tous les détails au sujet de cette 
opération. Il s'agissait de l'opération Electre dont le but était l'étude 
des phénomènes électriques q1.li se produisent lors de la rentrée à grande 
vit.esse'dans l'atmosphère d'engins spatiaux, et de relever les caractéris­
tiques de ces plasmas. Ce que des milliers de personnes ont vu, et bien 
c'était tout simplement_ la traînée de gaz ionisé, éc lairêe par le soleil 
couchant/qui es·t produite J?ar la combustion entre 130 et. 160 "km d'alti 1;u·:b 
pendant la phase de descente et ceci jusqu'au 60ème km)du troisième éta­
ge de la fusée Tibère. 

Ir' expérif.mce èonsistait à similer la rentrée dans 1 'atmosphère d'un v.ai s-· 
SP.a\1. Ain'3i. 1 'ONERll. lùl"'C'�,dt.r Centre nes T.Jë�ndes. Tibère qui. dans un Pre­
mier temps s 1 élança vers J. 'espace) brülant J.e combustible des é·tages 1 et 
2, puis lors de la phase ali.stique,le troisième étage fut orienté puisrnis 
en rotation pour le s·tabiliser. Enfin, arrivé au t erme de sa tra.jectoire, 
il redescendit . .  A ce rnoment-1à, le troisième étage fU:t allumé et descendi!t· 
avec sa charge scientifique jusqu'à atteiridre · vitesse désirée .  Cette 

vitesse est enfin atteinte à 60 km de la Terre. •route 1 'étude du phénomène 
comrnence donc t et ceci jusqu 1 au ving·tième kilomètre. 
'l'ibère av .:dt �rie longueur ·tot ale de .14 m 50 paur une masse de 4 800 Kg" I.l 
s 1 agissait. d'une fusée à trois é·t.ages. 
L'exp�rience, selon l'ONERA s'est très bien déroulée et les résultats �e­
ront conr.·:.1s lorsque toutef.> les études seront finies. c'est.- à - dire pas 
avant pl�sieurs semaines. 
Encore t··./'.1� fois, c e  phénomène nous montre combien il est difficile, à no­
tre époque, de travailler sur le problème des soucoupes volantes: Une com­
mission r:omme la nôtre St1 veut d'être en relation avec tous les centr.es de 

·A. M. 

.A. Ir ...... .. 
··-

L� T. 

N. 
'•'· ··-,;. 
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lancements que ce soit de 
ballons ou de fus,es-s6n­
des. Elle doit @tre én 
r ap1-;ort avec les servi ceE.; 
satellites. Tout cela no­
tre commission peut en, 
disposer. El. le doit égale·-· 
ment bénêficier 
de l'aide de spécialistes 
de diverses autres bra� � 

ches. 

Quelques ville •. oü 
l 'obje.t 9. été 
observé. 



iVIE SSAGE 
D'AU ST R A tJ E - . 

D E  

No us avon s  ét#. trè s t.ouché s par l e  :pet it mot à l � attention. de " Las 
Ext.raterrestres 11 c; inséré dans l a  numéro de mar s 1 97 1  de 1 a  lettre cir·­
cul ai.t·e du Pertl:t Ufo Resea.I·ch G:r.oup (28  Da1J.i.s Road - Attadal e W . A� 
61 56) , que préside ]L P .  H �  Ha.nm1ett: et a.uquel nous 'l�endons hommage pour. 
tou.s l es tra.vau.:l't qu ' il) a· ré al isêf4 à ce jour sur l e- problème de s U'I-'0 ., 

' D ,, A F R  1 O. U E DU SU D P A R  L A  SU r SS  E 

Notre dynami que cox:-:r·espondante aui � s e � Mme Mira Dunant Br andt . a eï,? le 
pL :ü s .Lr  de re.ncont:r..·ar , au cou.r s de l ' un de ses Vt."::yages en Afr i.qun du 
Sud � l·L Edgard Siever a , le sympa.thiq\.'113 éditeur de . J�ppro ach (revu� qu:i 
a ct�ssé de par·aitre)  � 

M .  Edg ar d  S::i.ever s ,  par 1 ' int ermédi aire. de l'4:n�) Dunant. B:candt ç r e.merci€' 
b:rut.e s  l el s  non\bre'l..l.ses per sonnes qui l td. ont êcrit de. Fr anc e et 
d ' ai lleu.r s mai s qu 1 il a été dan.� l ' ill'}"ll s s .ib i l ité de répondre à.. tout:es " 

M .. Sievers qu.i est égal ement 1 '  auteur de Jllying S aucer UlH��, 3tldafr.· i.k.(;j. 
exp:eime son intention de :n e pas faire repar aJ:tre , peur l e  mc'rr�l(:nt � unB 
seconde édition de son ouvr a::te qui est # à  l 1 'h�ure· actuell e t épÜi.sé .. :C l  
espère refa.ix·e un jour tU1e nouve�ll e  r evue et que dans 1 t immédi at� .. 
i l  po·ursu.i t B e S  rec:'1erches .  

SOUCOUPES DANS 
lE CIEL LAUSANNOIS 

• En !�nne d,egeadrlJ!e 
Il Hall  20 · h·. : 34, je ?enaiJJ de 

parque!' ma voiture a.u �entttl dlt 
la ville, au-d.essou� ·du bu t 
café • Le Délice •. Le �oln est 
très :ombl'e, ja leval la tête 
pour contempler l<:>s étoiles lors­
que, soudnin, venant dlr�etlon 
oud· nor�:\ en lir;nc droilll, j'apcrn 
çus ces fameuses soucoupe:! vo� 
lanlts .don\ IPs trt>"ls. premlért:!l 
(�hangealent de place et oscll· 
]nient, la lumino�lté était plutôt 
opaque, lran.�parentl.! �ans beau­
coup c)'ëc a\ comn 0 quelr�uo:t 
ehose d'él�ct rcmagnêt!Qm�. L11 
grandeur des disques et l'alti· 

. tude sont difficil-es 1\ évalu�r. 
m�is en tout cas bt-ln�cqup plus 
gr.os qu'une gross� étolie.  Tout 
ceci a passé t rÈ's lrè� . rapide· 
m!:ni. l!:l l.os étalen t dix au mi­
n imum. Lor$qtt'elles d i5pnurent 
d11nrJ ie lointain. deu:c autre• 
disQues sont revenU!! en a.rrll!ro!!, 
et nnt pnssé au-dt·�sus de moJ 
(Ils Je rapprochaient puis :�'dcar• 
tRient, reytnlllcnt l'Un ven l'�U.� 
�r�). . 

XIa ont amo • ..:é un viTRRt!l 
.re� large el ont dlcparu dcrrl�re 
la Catht>drale, tou� c�cl dana 11n 
sUell�fl abaolu. J� le répèt� en� 
core- une !ol3, c'est une A ffa iro�� 
t.oule si!riE-ttGo. et j�: ns rech�r-­
ch . pa.\ un� publication è �en .. 
sat lon. Je nt ou ls paa journa·· 
l iste 1 

Tr ansmi s par 
Philippe Tal l i chet 
de Sui sse A 

Article relevé 
dans " '.t1a Feuille 
d ' avis de Lausannê� 
du 2 1  avril 1 97 1 .  � 
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1 

centre un.ico National 

édite une .reyue fort . 

intéressante sur les 

tTFO . Un groupe en 

pleine expansion . . 
, . · · 

CUN - casella Postale 
7 96 ·- 40 lOO Bologna 

· - J..TAL I E  -



SOLITE 
•. 
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C H A P I T R E  I V  

Jusq' .. \ t à  présen.t , on connaiesait '1NESSIE 11 le fameux . 1'-Monst.r· e du Loch·-Ness" 
écossais .. A. p:réaent , il y a nQUlNE11 ., C ' est le nom donn� par.· le� habitant s 
de Quineville au n.Mon.st:.re Maz· i n '' qu i a •thanté " · pendant la premi.!re 
quinzaine du mois d '  a.oüt 1 970 los :r i.vaqes de la cOte est du eotentin .. .­

plutJ précd. s�ment entre Uor sa1. 1nes et S aint-Marcouf ( 1 )  .. Des diza.ines de 
vacanciers , tou:tiste9 at pArehaurs on-t. pu le vo i.:r �t:. m.ême . .. .  Le · photogxa­
phier . Nous avon.s pu reconstituer les faJ.t s (lans lt��ur ensemble CJ r â  ce 
aux t'mo.:tgnages concordants qui noub"! sont pa:rvenuB " .. ., 

La prem:i.ère observation connue remt)nte au mati.11 du dimanche 2 aotlt .. Ce 
jour-là , vers , onze heures at demi� , M .. R.ogex- Vallognes , demeurant à 
Montebou;c'q , revena:lt d • une partie da pillcl1e avec un autre pêcheur i 
lor aqu • à quelqurt1 500 màtres du �' ivage , son attention fut at.t:i;'t'�e par lee 
s ignee que fa:teait un pl ai sanc i.er � av ec: une pagai.e .  Il éta.it accompa.qn� 
de sa femme � P.enaant . . qu ' ils �taient en pan.ne de moteur " l es deux �chaux� 
s ' approchèrent ., mai e le pl aisancler leux fit s .i.gne da ne pas faire dtl 
bruit .. 
" Sur le momeri-t nous n.e vtmes r.ie.l..,q; têerit M .. Vallognea .,p�.·d s à vi:n.gt mèt�,.;·!;!!s 
da nous , une qro.a·se protubérance au.r9it d� . l. ' eau et ·grossit lentem$nt .. 

No·us av.ions du mal à donner for1ne à cette b$ot.e et à 1 1  ida:ntifier " cc�mro� 
nous tou:r-niol'lS autour de cett� chose qt.J.i rest ait i.."mnobile o nous vtmea S'.f!' 
le deesue de cette masse jaillir �n jet d ; eau {voir dessin l) u .  

( 1 )  "La Presse de la Manche.*' du 1 3  aoüt :\,970 signale que le la octobre 
1 967 /} 1 9  mystérieux globicêphales orit prêcis,ment .f;té dâcouverts 8\U' 
les pl ages de Mor sal ines et de crasvi lle . 
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Lorsqu ' ile. s ' approchèrent davantage , la bête s ' enfonça puis repar�t /Plèu:· ... 
permettant âe voir le :r:Gs't� du corps , t.:rês volumineux e·t df;l· ciouleur 
grisltre � qui 'tait rest� immerg� . et . à ' êvaluer , â · 7 · ou 8 m&tres ea . ' 
lcltgueur totala o Ilm suivirent .pendant un quart d 0he�rê les 6bats du 

Monstre•� devant le. petit. village des GOugins , ai·tuê à · 3 o 5 km d e  
Quinneville .. · 

. : :;t ·' � . . .. , . ,:: , . � · :·:. 1 
-

�� . :·\ ::�:�:-.. . .. '( ' • 1 • • , 1 •• �·, t t, � 
Le· lendemain� vers 10 hour'ès , �.ls le vi�ent . à nouveau au . meme enckolt�  . t•j:··�� ... 1:.. ·� ... ·'!; .. '�'·7�· 1.: · :� •NI•o'" • 1 •• ' ;-':. 11 

. . 

, .... -. 

Q!SS+,N l ... 

"Nous v�mes sur la dessus 
de cette �asse jaillir . un 
jet · d '  eau •n . 
D�ssin original de M .. Roger· 
Vallognes . 

. • • : tr • . 1 :":"• 

. I, ' af�a.l,.r� E�erai·t rasb�e ignor�e · si , quelques jou):'s plus t�d , . ver s 1� .; -:8 
Qu 9 a.Qtlt , . 1 ' anilnal n • ava.i t été observê par quelq\tes- ·, pê.cbeurs .: ei: ,, vacan� · 
ciers 9 dont M. Robert Hérciut , marin-pêcheur a:ux Gougin�J . et- .MM Chu1es: et 
Emile Barbe , marcl''land3 de bef'ti aux, demeur ant à Saint-Hilaire-Petitville 
;t.\rès . de Carentan . :tle se trouvaient tolis trois dan� · ûil bateau et iis· ��o:ht 

. vu:·. le um.onst�·e �.JX't:i.r. de l ' aau ; :f.airé d:�s :borula .. ' èt souffieru (1)  • . 
":

, 
. · ' '  ' 

Ayant eu à son ·to·u!t. connaissance t!e son apparition ,M- ·  A .. Lemosl e ,  jour-
naliste au quot idien noue�t-Fr ance 'l (Cherbourg) se rendit: personnellement · · 

le 10 ao�t à Saint-Marcoui�los�c�ugins afin de pr�parer un article à ce 
sujet . I l  rencontr-a tout d , upord M .  constant Hérout qui rentrait a� 
Gougine avec e:on fils Rob�rt . Le p�cheu:r affirma au journaliste qu ' il. 
a'Tait vu plusieur s fois · tl le monstro"J avec son filsJ en. allant relever 
des fileta au la.:..·(je . I l . lui déclara qu ' il pou·vait faire 6 à 8 mètres. df! 
long et devait peser e:.:�tre 1 ,  5 et 2 ·tonnes , puis il ajouta 1 " il fait 
dés. saut·s ' ·· an · 1 s air comme un dauphin mai a ce n o  en est pas un , ni une 
balain$ .· · Sa · tête est totalement différente { • • .  ) I l  semble sortir dav·an­
tage quand il fait beau et que · le soleil se montre " ( 2 ) . 

---·- - - · -----·----------

( 1 )  Citê dan s "La Presse de l a  Manche " du 13 aot\t 1 970. . . : 

( 2 )  Cité dana " OueEt-France�1 du 11 aoQt 1 970.  
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c ' est à ce moment de 1 v interview que le journal iste . fut s.oudainement 
invit6 · l  regarder un P9.int de la mer vers lequel M., Hêrout po�nt-ait ao� -SOJV 
doigt . I l  eut alors l a  chance de pouvoir observer de ses . propres .YeUX 
l ' animal qui fai aait t�t parler de lui , du moins ce· qu o ii put en dis­
tinquer çar le· ciel êtait. couvert ce jour-là , et ia vi sibilitê n ' 'tait 
pas: trê.s bonne , Il 'tait 1.5 h O S a  M. Lemesle noue êcrit ; 

·.
· • .  ! ·· : . 

�J'' ai evu l ' espac.e de .2 :à .  3 sècondes ., una 'cume blanch&tre , ·puis la 
queue de monstre frappant · violemment la surface de 1 ' eau o tl . .  se 
trouvait . peut-être à 700 ()U 800 mètres du rivage ;. Nous ·· n • avons · pu' 
prendre de photo � "  

Dans son article pour le journal , M . .  Lemeale prêcise encor.e :: " X l  est 
di fficile d ' .Svaluer, à cetta di stance 11 la dimension de cette queue mais 
sa plus grande longueur na devait pas être in férieure à , deux mêtres " .. 
Poursuivànt son enquête , le journalist� 
M� Jean Runqette ,  professeur d 1 êducation 
à Sai:nt-Marcouf , plusieurs· fois témoin ; 

recueillit le t'moignaqe.' de 
physique à Caen , en vacances 

"Une fois , en revenant chercher n�n filet , il est pass' tout près de 
mon dori s  et il s ' es� t�ouvê placê entre l a  c6te et mon bateau. 
J ' estime qu c il fait deÛX mètres de plus que mon doris .. Comme ce dernier . , 
mesure 6 mètres , l ' animal fai sait donc environ S · mètre s  de long ( • •  ) 
J '  a:J. vu qu ' i l êtai t noir et que s a  tête s • apparentait à celle d '  u n 
dauph_in. Il avait. un aileron sur le dos et une queue imposante . . . ..  " �  
M .  Louis · Lehot , pêcheur . demeur ant à Saint-Marcouf a "�u 
diverses reprisee et il a, lui aussi, déc;lar� au j ourrtal i ste 
avait "un bec de dauphi,111 et mesurait 7 à _8 mètr es de lonq 
sauter à · trois ou quatre mètres au-dessus de l a  mer , et 
1 ' eau .. Pui s il.  ,a _a,jout6 qu ' il était " impressionnant " .  

1 ' animal à 
que celui.-ci 
.. I l. l ' a vu 

rej eter de 

Enfin , le journaliste ·êcouta M .  Jean Leprince , reprâ sentant de commerce , 
au Mans , en vacances aux Gougins , qui vit le mystérieux poisson passer 
à une trentaine de mètres de son bateau , et pr,ci sa : "Je l ' ai encore 

- vu il y a _peu. de temps ... . 
L ' article qe M .  A. Lemesle fut pUbliê le lendemain , accompagnê de quel­
ques photographies des témoins ( 1 ) . De son c6té , u :La Presse de la Manche u 
( 2 )  signal a en quelque s l ignes seulement 1 � apparition du t•monstre" , sous 

le titre ; MUne baleine à Quinâville -'l �� :- on pouvait. y l ire qu 1 une baleine 
ou un c.achal<?t d ' une dizaine de mètr'es de l'ong he.nte le r ivage principa ­
lement · entre lea !les Saint-Marcouf' ·et l a. baie de Saint-vaast , · · �perçu · 

par de nOmbJ:'E!.UX .plai sanciers et pêcheurs ces jours dern iers " .  

------�-----�----------------�----------------------·------ ·-
(1 ) "Ouest-France n du mardi 1 1  ao\lt 1 970. Les têmo ignages de MM H�rout , ,  

Rungette , Lehot et Lepr ince y sont cités . 
( 2 )  "La Pre sse de l a  Manche " du 11 aoO.t 1 97 0  .. 
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cette appar ition insol ite on ple i n  mo i s  d 1 aollt attira b i en e.Qr - une foule 

de vacanciers e t: de tour i stes qu i s.e précipitèrent sur les l ieux pour 
e s s ayer de vo ü: de l eur s propres yeux l a .· "bête: ·  monstrueuse 11 qui fai s ait 
tant par l er d �lle depu i s  quelqt�es jour s .,  ou dë:t"ns l 1 espoir de fix�r son 
imag:ë · sur - · l à  pellicule photogr aphique . I l s:-. �taient des centaines l e  
1 1  àoOt { I ) , ' nombre d 1 entre eux sc:çut. ant l a  . sur face de l a  mer avec des 
j wne.ll e s 6 depuis le � ivage . D • autres · . .  embar quèrent dans divers bateaux 
pour tenter de vo ir le 11mons"tre 11 de plus prè s . Hél as , s a n s  dout e e ffr ay� 
par tout ce " remue-ménage " ,  ��QUINE "  re fus a toute l a  jc1urnée de se 
montrer . 
S eul , M .  Roger Val lognes , déj à  témoin les 2 et 3 aoQt , eut l a  chanc� 
ver e 1 7  hem:.· e s ,. d • a s s i ster à nouveau aux ébat s de 1 ' anLnal '1q�i s e  
dépl açait trè s vite a n  soul evant un-e queue trè s  longue de coul eur gri. a  
foncé , dan�1 un b-ouil lonnement d ' écume " (voir dessin 2 ) . · 
Le 1 2  aoOt f plusi eurs journaux parl èrent du �'monstre "  sou s  diver· s titr es 
" Mo nstre ma.r i n dar1 s l a  . Manche u ( 2 )  , •l rJe Monstre du Loch-Nes s a ... t �· i l  
émigré dans l a  Manche ?il { 3 } , 1 1Le mo nstre a fai t faux bond 1 11 {4) , etc . 

- DESSIN 2 -

" dan s un bo u i l lon.nement 
d ' é cume . 4 . u .  
De s s i n  o1·ig inal de M .  Roger 
va.l lognea . 

I l  s emble bien que c ' e st l e  1 2  aoO.t qu ' o n  vit pour· l a  dex:ni ère fo l s  l e  
'' mon s t r e  mar in du Cotent in " � Une rw.neur courait e n  e f fet cet : après":'midi.-· 
l à ,  " qu '; i l  çvai. t. été à :no uve a u  aperçu au l ar ge de Quineville or { 5 ) .. : • 

.. 

Nous r!ous appr êtions à conc l ur e  notre enquête sur " QUI.NE " Il' lorsque �ouS, 
ë.;.vc, � �  eu l ' agré able surprise df.: r e c evo ir une < lettre de M .  Phil ippe · · 
J ... ehoy ·9r , appx:·ent i -mat elot: à Hourtin ( Gironde ) � · · 

----------------------- �------- ------�·-------- ------

( 1 ) Chi f fre donné dans "Ouest··Fr anc e "  et " L a  p:ce s s e  de l a  Manch e du 
1 2  aoù.t. 1 97 0 .  

( 2 }  "La. France" du 1 2  aoüt 1" 97 0 .  · ' ' 

( 3 }  !' Presse-Océan '' du 1 2  ao ût 1 970 . 
( 4 )  " Ou e s t - France" du 1 2  aoQt 1 97 0 . 
( 5 )  '' La P r e s s e  de l a  Manche ' '  du 1 3  aoüt 1 97 0 .  
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Celu i -ci nous · a  fait lln r�cit dêt aillé de ses observations et 
nous a envoyê les négati fs de · 6 .. photographies (dont trois en 
qu � il a pu prendre du 11tnonstr e " � Nous y reviendrons plus loin 

surtout , 
·couleur ) . . .... 

'1Ver s  le 8 aoüt , �crit M .  Leboyer (qui était alor s en vacances dans l a  
région) , ·une per sonne nous signal ai t qu ' un gros po i s son naviguait au 
l arge. de S aint-Mar couf11 • Le lendemain , il put volr depui s  l e  rivage 11 aOn 
aileron et . sa queue effleurer l ' eau 11 • I. ' animal . se trouvait à env iron 
2 km au l arge et suivait la cOte de S aint-Marcouf à Mor saline s _ 

. , .  
V .  
JHII /h 
,. �·· 

+ 

Gr8m 
Rade 

Le 10 aoüt s vers 6 heures , son père l e  
v i t  sortir 11 entièrement d e  l ' eau" . 

Le 12 aoüt , M .  Ph2 l ippe LEBOYER le vi t 
à son tour surgir de l ' eau , entièrement , 
en po s ition verticale , 1 a i s s a n t s a 
queue effleurer l a  sur face '1 tout comme 
1 e dauphin "  � B ien qU: ' étant muni d � u n 
appar e i l  photographique {un I so - Rapid 
avec u n e  pell icule Ag fa) , i l  ne put l e  
photogr aphier 9 cel.ui- c i  êtant trop loin 
(à plus de 800 mètres)  • I l s  embarquèrent 

alor s ,  son père , son frère et lui , ainsi 
qu ' un autre p@ch.eur , à bord d • une b a -· 

l e inière à mot eur , et vers 6 heures 30 , 
il s pur ent s ' approcher de l � animal qu i 
semb l ai t dormir . 
'Sa t @t e  sortait de 1 '  eau , un e tête énol"­
roe , do nt j e  ne pui s  fai re unE! descr i p ­
t. io n , car j e  ne trouve p a s  1 s m o t s  
exac t s � mai s  el l e  res semblait à u n e  
t�te de dauphin , de co uleur grise ( . .) " 
l l  n ' ava it pas l ' air farouche , car en 
dépit du bruit que fai sait le moteur de 
l a  bale�nière, il ne fuyait p a s • A 
plusieur's reprises � l ' animal l aissa vo ir 
entièrement son co:rp s ,  par fo i s  plus de 

�_.�����"-���-.-��----�� dix minutes , ce qui permit à M .  Leboyer 

Il m o n s t r e  
mar in H . Le point éto ilé . i ndique 
le l i eu o\). furent p r l. s  e s. 1 e s  
photo s de M .  Leboyer . 

d ' éval uer sa longueur à environ lO · m • 

" Le soleil br i l l ai t  et ·la · mer était 
d 1 hui l e 11 • 
Deux photo s en couleur furent pri e e s 
v er s 7 heure s .,  dont une pa.r sort frèr e ,  
(photo l )  • Tout e l a  j ourn�e , . .  i l  r e  s t a  

vi s ib l e  en diver s endro its de l a  côt e , 
à env iron 1 , 5/2 km du rivage . Le so ir � 

-· 111il) entre 1 7  et 1 9  heures ,  M .  Leboyer pu t 
à . nouveau prendr e  
rbn 8 à 1 5  mètres 
blanc ) .. 

des photograph i e s  alor s que l ' animal plongeait à env i­
de l a  bal einière ( une en coul eur et tro i s  en n oir e t  

- 1 7  -



Enfin , ver s 2 0  heure s ,  le 11 ntons tre11 apparut à nouveau entièrement , mai s 
très lo in au l arge . ce fut l a  dernière foi s  qt'\ ' on le vit • • •  

M .  Leboyer et ses compagnons semblent donc être l e s  derniers t.érno ina des 
appari 'tion's de " QUINE " ., et surtout. , i.l s s embl ent ê�XJ� . '  les . . se1.11 s ,  ce 
12 aoO.t , à avoh.- pu l '  appro·:::her ot surtout le photog:t'a;phier " 
I l s l e  viren't . un� :·derniè;r e fo i s  dans l a  so i:r:ée . A- t - i l  ensuite regagnê 
l a. haut e mer 'pensant que " l ' air " ( i }  · .aëvenait mal s ain ? Touj our s e s t - i l  
qu ' on 11 � ent.endit p l u s  par:ler d u  "�rnons·t:t· e mo.ri11 du Cot ent i n "  • •  

S i  l e s  'racanc ler. s e t.  l e s  t ur i !'Jt. e s  s e  montx:êrent déçu s , l es pôcl eur s  
p'11rent p< u s se;r un soupir . de so ul agemen t .  car iJ s z· eprochai ent à 11 QU!NE "  
f.M . Bérout: par exem.pl a }  d e  f a i r e  f.ui:c l e s  � ancs de 1t1aquer • .  aux . r.e fait-
est d ai l l eur s s ign alé par M_ Val . ogn.� s  qui nous écr i t  : "La pêchf:t aux 
maquere aux fut contr ariée � et. nou :3 pêch ions ce po i s �on par fo i s  à que l ­
que s  emc ab lur es du r ivage ; à croi r e  qu ' i l s e  nourr i s s ait d e  ces 
maquer e c:1,ux "' . 
Que faut - i l  conclure de ·tout ce qui précède ? 

• '.!'OU&o\ l es t émo i gnages que nou e avo n s  pu recuei l l ir n.ou s  permett ent de 
dr e s s er un u portr ai t .. -robot " de 1 ' antmal 
1 ., I l  mesurait 6 à 3 rnèt�res de lon<J (10 mètres selon M. Leboye:r ) 

· 2 .  I l  pes ai t  entre 1 , 5  et 2 tonnes � 

3 .. I l  ��t ait de coul eur g-r .i. s·-- ioncé ( nc i.re .S(Üon un témôin } .  : 
4 .  Il sautait en 1 1 ail: co:m.l't\e un d aupb i.n .  mai s  ne sembl;ei' ·pas en êtl-e un � 

5 .  I l  av ait l. a gueul e a.pl at i e  corruue c e l l e  d ' un dauphin ., ,  ' 

6 .  I l  :r.· ��j eta.i t d.e l ' eau , ma i s  c e  n ' e s t  pas une b al e ine . 1 

.. , 1 • I l  av ait un 1 1 a � _. eron sur l e  èl o s  e t. une gr ande ql,leue 11 impress ionnan t e a  • .  

Quel est don c  cet ét:r.- angi:! an imal rnar in ? 
M .  Hérout a déc l ar é  ·� " 'J e  :1 ' ai j amai s  r i  en vtt de par e i l  (depui s ;  que · 
j'e pêche !' . Dé' �on côté , ·M .  Rungeti.:e , de retour C!he z  lut, a consulté tUl 
dict ionnaire .Contenant une pl anche sur l e s  po i s so n s . e�t cé t acé s .  l: l  n1 a 
r i en l:roavé qui resselnble à 1 1  an imal qu ' i l a vû . ( 1 ) . {Jl_lant à M .  Lerrieslet 
le j our de son enq�ê t: c � i l  avait pr i s  cont. act ' par ' t é léphone avec le 
l abor: ato ire mar it ime de 'Luc- sur-·Mer et s ' étai t vu répqndre que " fa.ute de 
c ert aines pré c i s ions , i l  n ' ét a i t  pa s po s s ib l e  de dire s ' il s ' agi s s a it 
d ' un poi s son ou. d 1 un cét acé de l a  fami l l e  de l a  baleine � vo ire d '  'IJn n:.\quin 
péler in. u . I.e f ait · qu 1 i l  � 1 ait pas regagné le l ar ge a Ç!ependant intr .i. g .u é 
le. spéc i al i ste qui était au bout du f i l  { 2 }  . ' · 

---------, -------- ·------------------·-----------------�-------- -��--�� 

{ 1 )  cité dan s " 01J.est�-Frari.c.�e �� du 1 1  aoUt 1 97 0  

( 2 )  Même ré férence . 
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SPEC IAL ACT IVITE3 DU G . E . O o i:3 .  Fran c e  . .  . � . . .  

I .,  POUltOUOI SOIJIJIC B: ONS-NOU8 VOC�HE A IDE ? 
· : - N ot r e gr o upe me nt a �  e n  e f f e t , de nomb r e ux pr O J 8 C �i e n  t êt e  qui 

n 1 at t endent. que v otre aide p o ur se v o.:j..,r, r,é a l?.-:s e r .  

N ou s  av on s · ·dé j .è,  c omm e n c. 6  l ' é l ab orat i on d ' tm f ichier d e s c a s  d ' ob­
s e rvat i ons , f ichier qui s e ra traité grac e . à un ordina t e ur ( C II ) . 
C e  t rait e rne ni;: a ut omat i s é  à l 1 extrême 1 p o urra ap) ort e r  de pr é c i e ux 
ren s e igne men·c s  s ur· le s O . V . l'f'I .  D ' émtro s che rche ur c.� r.� ' y  s ont dé j à  
c on sacré s , m�i s  l a : d oiTaine de · l a  �c chc rche e st � �  va s � e  qu ' il y a 
de la p lac e p our t o u3 . 

V o i c i c omme �t n c us a l l on s pro c é d e r  . • .  " . •  

I I  c uc cEC' S l01YI D· ']:;'' (' A ' 'T IO''''' A EYV ISA' G ER • 0 �1.:> •  J.. · .w f.... � �� , 1'1 1.:::> · 1 U 1' . ; 

A )  H e chercl't"}:)e c; . c g.s d 1 o b .s e rY.::::t i o-n..: 

l o  r,e s  métllode s. 

., . .  

- ]' a ire c o l l e c t e r le s c a s  oaru�' :::; u:-r:- l e s � c;urnaux par un orga­
.n isn:e s im i la ire à ' ' l '  A:rgus ël.e : a  Pre s s e : ! ; mai s c e  pr o c édé 
e s t b s :� LlC OUp tr op onéreux ( L+5C f po ur ? 5(; art i c l e s ) 0 Nous. 
d é p e n :3 e r i o n s  une f o rt une p o ur r a s s e mb l e r  l e s c a s  d 1 o b s e rva­
b i on �ui e ur e nt l i e u  e n  !9 54 o u  e n  19 5 7 ., 

· - D ü3 p o s e r d. 1 un r é s e au t r è s s e rré de c orre sp ondant s p o uvant 
c o uvri:r- t out e s  l e s  : 'J.b l i c at i on E� cl. 1 inf ormat i on nara is.s ant 
r é 3 ' ü i è r e me nt ou n on. dan s le monde e nt iè l . C e  moyen idéal 
n e  s a urait e xi s t e �c sans une c o l lab orat i or de t o us l e s t=5rou­
p e me nt s a �  m o nQe . A c t ue l l e me nt , on a s o i s t e r ait plut 8t à de s 
s c i s � i o n s  a u  s e in de s gr o uus s ét ab l i s e t  à la �r é at i on e n  
ma s s e d ' un e  f ou l e  de p � t it s  gr oupus cu l e s  qui , le p l us s ouve nt , 

s 1 é t e i��nent tr 3 s vite o u  s '  int èe;rent à de s ·  organ i sat i ons dé.j à 
exis �c i:J -ct -t; :;l s 0 

- R e c  � ,,- .' �-T l :  a i C:. •, ,  d 1 un n c mbre de p e r s onne s ? inf ime par rapp ort 
au r (; ::: c 3.�_, d e  c orre sp o ndar.t s dont j e  pm., l a i s  :pr é c é de mment , . 
ma i s  d§ C l d � ) S  a part i c ip e r a c t ivement à la C �mp o s it i o n  de C e  
f i ch ie r .  C 1 � s t b ien e �t � �du d e  v o us d ont i l  s ' agit . 

2 • .  U"t·-i l i ::::at i on de �\ feuille f:1 108EC8 . 

V o u s  t r �. uv 2 r o z in s éT ée dan s c �  pr é s ent num ��r o  une f e u i l l e  c om­
p ort a.nt un quaéi.ril lage . V o i e i  c omm e nt v o u s  dev e z l ' ut i l i se r  : 

-· - · - - ·· · - - - - - -

N otre pr o chain n umér o  pa ra îtra le· -l e r  --J-. U-l-. _l_l_e_t-.--s-: à f ormule s e ra t oute 
n ouve l l e  et j in�ràmé J .  J�a re vue Le s Ext rat e rr e s t r e s -para î.tra. à p art ir 
de c e t t e  da t e  1 .. 0 S li.ËS l5 JOUHS . .. , , , 
D e  c e t t e f cJ..ç on ,  v c u s  p o urre z: · ê t re informé s prat i que rtte nt à là. minut e .  
N 1 OUBJ�IL� Z  PAS DE HElTOUVELER VOTHE .ABOl\;l\fl�fŒNT , C ' EST NOTTŒ: SEULE C HAN CE 
DE PO OVO IR VOUS PHJ�SENTB1{ LES EXTRATEIŒŒSCeiŒS TOUS LES 15 J'OURS . 
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- A cOté de CONTENANT ,  vous inscr ivez le titre du quotidien , du livre , 
de la brochure que vous avez décidé de '8 disséquer " .  I l  vous faut uti­

l i ser une feuille , au moins , par parut ion di fférente ... . 
--

- A cOté de ANNEE , vous écrivez l ' ann�e ou les annêes de parution . (Si , 
par exemple ,  vous avez lu un cas d 1 0bservation dans une_ brochure· ·· uxn 
brochure ne parai s s ant que tous les 6 mois , vous inscrivez l ' année et 
vous rempli ssez la feuille avec LE MEME INSTRUMENT qui vous a servi l 
�cri.re cette année .. 

· 

· Si dans cette même brochuie "Xu ·, mai s dans un num6ro postérieur , vous 
trouvez un nouveau cas d ' observation , au lieu de remplir · -une autre 

feuille puisque l ' année a· changé , vous in.scrivez cette nouvelle année 
à c6tê de la pr-scêdente mai s en changeant la couleur du ,stylo avec 
lequ�l voue écrivez .. Ainsi , vous aurez par exemple êcrit. 1959 en bleu 
et 1 960 en rouge et tout ce qui sera écr it en bleu dans la feuille 

aura eu l ieu en !959 alors que 1 1 écriture rouge indiquer a 1960) . Ouf l  
L ' explication n ' est pas trè s  facile mai s cela ne pr6sente pas trop · de 
difficulté pour comprendre � je  cx·ois . 

·- A cOté da MOIS vous �cr ivez les moi s  en procédant de la même . façon que 
pour ANNEE .  
REMARQU:I!! ! Vous pouvez utili ser un a�tre système à condition que "lOUS 
l ' expl ic i t i ez correctement . 

- vous entourez l a  case correspondant au genx e de la parution dont vous 
a·vez mis le t.i·tre à cOté de CONTENANT . r \ 

X..ég,e,n� : OUOT = quotidi en ; BHEB = deux fo i s  par semaine � HEBD : cha­
que semaine ; BMEN -· tous·  les quinze j ours � MENS = mensuel 1 B-"ŒS �:�� . 

t,ous les deux moi s  ; TMES = tons les tro .i. s  moi s  ; TRIA = toua.: le s 
qu atre moi s  l B I SA = tous les aix moi s  : BTME = deux foie par trimea­
tre ; �u = annuel : DIVE = les autres cat�gories _ 

- Sous le s igne * •  dans les cases .- vou a indique soit le quantième du 
mo :t s  (pour les Qt.JOT , B�B , HEBD , BMEN} , soit le moi s  .. 

, - Sous le s igne ? � vous no:l.r c i s sez l e s  cases lor sque vous avez ' · ·<itudié 
l ' exempl aire dont le quantième (ou le mois)  est inscrit dans la case 
3t Pl.ac�e devant . • 

- Dans la . gr ande c a s e  allongée aur presque toute la largeur de la page 
vous êcrivez le titre de l ' articl e . 

- Vous n ' inscr ive z r i en dans les c as e s  CODE " 
- Ce fichier ne servant pas seulement pour l e s  OVNI , il nous a paru p� 

férable de faire spéc i fier le genre de 1 f art i cl e . : pour cel, a- ., v.ous 
mettez une croix dans une (ou plusi eur s si vous hésitez à clas ser un 
art icle dan s une c atégor ie bien dé fini e )  des pet ites cases . 

Vous pouve z .  soit chercher les articles concernant t.ous · les:  s u j et s 
exposés ci-des sous dans l a  légende , soit ne vous cons acrer qu ' à  tel ou 

tel genre . Dans ce c as ,  vous r aye z ent ièrement l e s  abr�vi ations d e s 
genres d ' articles que vous ne recher chez pas . 
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lù6sen.de. s .POL � P.o.l. ution (sous aee dif é:t"a:ntas formea) = Sii = ex­
plosions de bOilnbes ' ·atom:i.ques ;- ASE œ sciences astronomiques et de 
1 • espace � .�o= vols apollo 1 VOL = lancements de f�sêes , satellites · ·  
atc .. • .. l\" ·1 •  except on aes vole apollo � OVN = cas d.' obseY.'vation .. d �I 

· OW r:: divers sujets ayant un - rapport avec les OVNI : J ?AI · ·� faits 
'tranges : PRI = primh�.atoir.e 11 civilisations anciel!P.�P· 7 DIV ec di­
vere suj$te q1,1• vous jugez. utiles .de l'lous commun:lq�rar � PAR = para-
psyehologie Q  

· 

Nous ecpêrons que vous serez tous favorables · à cette fo�aule de 
participation " 
Afin Çle vous fa.�re bien, ci{;)mp:renat:·e �ommen't utiliser la feuille " voici 
un exemple : · · 

Le jow:'nal que j ' ai d'�idê d 3 étudi�r e�t le g'T:i.mlllsn a. . :t 0.<6cris donc 
Times à cOt� de CONTEN.N.'lT., ("! ' est un quot.ldien dc.'me · j � entoure QUOT • 

Je vais rechercher les articles Co�.')ncernant les 0Vl1U (cas d • observa­
tion et s_ujet& divera) @ las faits étx angeslf  et les vo.ls APollo pour 
les mois de janvier et de f�vrier de l ' annêe ,J_969 .  J. " inscr19- ·4t'.DS· · 
1969 à ct1té de ANNEE } j t i)'lecris jëlnvier an t:r.ait continu. à c6tê de 
MOIS . et févr.i�r en trait . (liscont:tnu � Puisque je  ne eherch$ qu.c les 
uti.cles· cw .�� ()Vl) q  FAI · et Ài?o·� · jê 1:aye enti�r�ment toutes" les w.rtres 

. x-ubr iquès ;> 

1er janvier = art icle concernant. lez vols ,Apollo (APO) .. Cet. article 
est intitulé : ubient6t ils débarqueront �·t.ti: la Lune" . 
2. janvier � art:icle " elles exi atent '1 sur les� OVNI (OVD} ." 
3 jwYv.ier = a-ucun article into6resaant .. Cependa . .nt puisque je '1Viens 

. de diss�quer ce n:uméro ., je  marque 3 da.ns fa case :l\f · et je .. r aye l a  
case ? correspondant-e " 
4 au 2 9  janiver ::::. je ne possède pas les num.éros .. _, Je na fais d f'  n c 
fiquret· aucun des chi ffres dta 4 à 2 9  r1�n.s · las ca�t�s . .- .. : .. .  . . 

j 
.30 j a.nvier l:" article sur les OVNI intitulé n dee soucoupes volantes 
dans le ciel Toulousain " .  Je raye la petite · casa oorresponda.n.t à 
ow .. : :. · · 
31 j anvier .l'.u 6 f�vrier = rien .. 
7 février = à partir de là• j t écria au raoina les chiffres des casea � 
d t  un$ couleur di fférente à celle avec laqttelle j < ai �cri t tout ce 
qui concerna:i.t jamrier" (dans notre exemple , j ' écris les ' chi ffres en . 
pointillés} .. · L'' article a '  intitule "pi ste : Cl '  �tterl� issage . . da o. � la '.! � �'. 'i:" pl aine de Bqlivie11 • Comme j � hésite à classer cot article da.ns l e s 
sujets ayant un rapport avèc les mtNI (OVD) , et d v autre p.:trt · . dans 
les faits �t.ranges (FAI )  , j e  :coche les déux case s .  

' . ' 

ce $YStème de fichier . est très sQuple puisqu • 'fî ' perm�t de réperto -
rier toua le .genres d � ar.ticles désirés (en modifiSftt les t+tres des 
rubriques cororo.e · OVN , POL , VOL , e·tc p • •  ) . I l  permet de plus la · cons-· 

. titution de tous l es - genres de pér iodiques (en sachant · bien . sur 
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qu ' wi" ·quotidien peut exiger deux · a  trois .oants foie plu•· · ae 
fichee qu'une parution annuelle) � 

�eux qui nous rètourneron� ia feuille; vi�1:tge encartêé � dans ce ·· 

. . .. n'Wllêro. dflment rèmplie , re.cevront lè. n-.re a • exe.mplaires éle-
manélê • 

· · 
• .·· .  · · · ... · " 

· · · · · · · 
;· '� . 

Vous pouvez noue êcl:a:re pour tout renseigriement compl6�nenta� � .  
3 : .J,es sources d � information 

-� ---�----------�- - - - - - - -- -

- Vos journaux habituels 
.- R v impotte ' quelle parution peut être consultêe en· all�t aux 

archives (Siège social pour la province) , ou en en faisant 
la demar.tde à ia bibliothèque . nat�onale (Veœ ailles et Pari.> 

Les reVués spêcialisées dans ce domaine $ 
. 

J) 1\!C,U!}.Jl;i.r_..les C,.i!�. 4!,�q}?serv�·tiq.il 

. .  D) !nalys�lee ·di(fru;-entes vers ions d tyn ·cà§. 
I l· se peut que par diverses sources , nous obtenions ·des versions 

· diff6rentes d ' un  m!me c as .  t l  peut s i av,rer alor$ nécessaire de 
. · procêder à un complément d ' enquête .  

Nous devons obtenir.·, . après étude , unœ seule version de .ce cas,qUi 
· . eera . ·ensuite daetylographiêe sur le fichier définitif�; . ·� .- . · � 

B)  &talyser �_E1._;_Rec11ercller ·· les mots-clefs , ., .. · < � - ··- · 

Les eas , . qui vont être reportés sur cartes ·perforées , d oi v e n, 
·être dénudés .  On ret.ire: , les ·articles ,. les pr�pos i  ti ons , et.c . • et. 

- · 1 ° 0n obtient· une suite · dè 1n9t.s c lefs . , · ' . · · 
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P) CodaCJtt 

Il a •  agit de faire correspondre à chaque mot-clef� un cod• ·.�irec­
tement assimilable ·.�� l ' ordinateur . 

o. Jêri fication ,E9is, tx:a.nscr iption sur bordereaux de p.!rfprat�oq, 
Il'· e;• agit d ' abord de v4rifier afin d ' éliminer toutes les erreur� 
d� ·codage puis d • inscrire �ur des feuilles spêciales : la ·. · : · sui te 
aride de �hi ffres . signes � lettres reprê sentant une suite de co­
des . ·  

H, · )!ecl.ricatiolJ. 
Verification servant à 'liminer les erreurs de trans�ription des 
codes sur les feuilles • 

• 't .  R_erforat,.,o..n , · 

x.,. �artes sont ensuite perforêes sur des machines .  spéciales .. Les 
personnes qui savent se servir d ' une machine à êcrire (1 ·.peuvent 
être sollicitêes pour perforer les cartes en cas de besoin� 

t · Nouvelle v�ri fication port ant, d • \me par-t ,� sur· .l;a· similitude entœ 
les codes donn's et les per for ations , et d ' aut�e part � sur l ' or­

. d:re des cartes qu:J. est immuable .. (pqur '·ie pro�:.;amJlle par exemple} .. 
I<.. �nregiat:;eme�t 

· . . - r: _. -. ; ' .. . :· . . .· ; .ï . ·: ·, _; -·: ·. . . , ·: .  : :..··:. ·: . .  ·-· 
. 

Les cartes sont t.rop voluinineu:sei:V Pohr '·être ai è�ent mariiables.On 
enregi stre alors le fichier-carte-perforée sur bande magnêti q u e  
compatible avec les l ecteurs de bandes . utilisés dans . . les centres 
de tra.itemen� de 1 v information . . 

Votre aide est soll icitêe dans les cas : .A, B ,  c ,  F ,  G, H ,  J .. 
Les personnes activ:es au sein des di ffêrentes sections �� nous 1b:r.­
mons ,; pourron.t , de plus , participer dans les cas : n �  E ,  I.� 

I I I . TRA!1'EMENT tt.,UTILlpATION DU FICHI ER 
A) Utili sati.Q!l . 

l .  �!E!���!!_!�-2:��E!!-�����-����!�!E�-�-��������!�!�� 
�our cee ·derniers,  l ' àccàs du fichier est entièrement qratuit 
mi s à part . les frais êventuel s (photocopies) . •  TOutefois ce 
dernier point ne s ' appl ique pas aux groupes et personnes dont 
l a  participation leur a entratn� das frais . · . .  

2 .  �!�.!����!-������E�!-��!X��!:-��!����!�!�! 
Ce fichier devant êtra ouvert à tous , l.es personnes ou groq"Jea 
qui n � ont pas participé à son élaboration pourront . . · aus si'  le 
consulter .. Cependant tous les frai s · de 

'
traiteJQ.ent · s e r o nt à 

leur charge : cr�ation de programmes spéciaux .. perforation �ur 
cartes·, etc � 

- · 2 3  -
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B .  ..:::.T;;.r.;;;a;;;.i;;.te;;;,;ment. 
un groupe nous pose une question = 

1 .  ��-S��!!�!��-P.!��-!���-�!:.�!��!_P�-!�_P.!:�2!��-2�����! 

,. 

On tr aite l a  question . La · r�ponae dem�dée . peut avoir .. soit la 
for:me d 1 un nombre 0 soit l a  forme d 1 une phr ase , soit la forme 
d ' ·an. c as d ' observat ion , � i il s ' agit d ' un {ou plusieurs) cas p 
deux solutions se présentent � 

- C ' est l a  première foi s  que le groupe r�quiert nos s�rvicee t 
noua ètabl i s sons alor s une fiche à .son nom . Pui s nous notons 
s ut· cett.e · fiche l e s  ntunéro a des c as qui const ituent l a  rê_ -

ponae à l a  que stion qui nous est po sée . E!'\fin n"us envc�yon.G 
les pho tôcopies des cas ,. 

- Ce n '  eat pas l a  première fo i s  t Nou s  regardons �:n1r. l a  fiche 
du groupe les c a s  dêj à  envoyée pa:t: nous . Nous envoyons a.lor.9 

. 2t.u groupe les c a s  qu. � i l n • a pas et les numéro s de ceu..� qu 'll 
· . po s sède � 
ce· système permet une économie de temps et d '  az·gent (prix des 
photocopies e!l double) . 

2 �  ��-S�!!!!��-!!�_!i��!!!! 
On ne peut p�g _ l. a  t.raiter avec l e: pro gr amme génér al .. On fait 
Un !'rogra.TIUl'\e spécial (1-;!S dél ai s  sont l.ltl pèu plUS longs ) .. 

!V • .  LES AUTRE.Q...�OSSI,BILl TES DE PA�TIC IPA'l1ION , 
A) lli_.Y:,.q,trê act ivité au sein des 11 sec:t:,!ons 11 

t .  Tradu.ct. lon 
Nou s  avo n s  beso in de tr aduc teur s dans de . nombr eu s e s  l angues 
( angl ais ,  i tal ien. . espagnol , allemand, j a.pona.is 40  · portugais �� 

hébreu moder ne � i s l andais , hol l andai s ) . Cette activité e s t  
:r:écompeh.sée par 1 !  enrich i s s ante l ectur e des document s qu.e noue 
vou.s .r.emetton$ en pretnièt� e  m�i.ll ,. ·. , .- : �  

4 . �!��!��-!�!��!��!g�� 
Cette sect ion est ré s ervée au:::� personnes pos sédant de bon n .e e 
connai s s ances dans une ou pl usieur ::� sci en?_es : él ect.ronique � 

ch imie �  énergie nucl6aire �  etc .  
7 .  Recherche 

Ce domaine requ iert l e s  mêmeB con di ti on a. que précédenunent maie 
exige en plus des idées . 

s .  �!!s::���� - . . . . 

Cette s ect ion a. pour· t�che de coo.r donnex· les �hq\."i.êtes et de 
les mener à bi�n . Ellè ·_ét\ldie . If-is . I'��w.ltats afin de d�terminer 
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s ' il y a lieu de procéder â un complément d � enquête .  Elle prendo 
pour cel a "'  �ont act a.v�ç �·� presse o les aérodromes ,  offices :mêt.,., 
oroloqiqu�s publics et · p:�:ivês �" bàse de lancement de ballons-sonde 
etc � 

·. . . 

ce service colleate t.<:tus les renseignement s a.�rant de .. lès placer 
dans les dossiers respect i fs en auiva:nt un -classement dête:rminé ., 
La section 10 ( dact.yloqraphiel a dâj à  été traitée � ,  
L�'!s · s�ctio:rt.s. 2 ,  l e  5 ,! 6 se. consacrent à la vente dtSI · 1 i·\r re s · { ·à. 
prix r�duits )  et à_ l.a bibliot'hêqus .. 

B }  }:jlt;. un_ a:e.ES?.l'.!- .?e-œs;tlârJ!'::l 
r .. a difficulté pour une asaocia.t.i<m à but non lucratif est de trouva" 
l e:s capi taux nécessaires à aa. bonne marche .. le matériel u ti l i .s ' "  
as sez intport ant ,  revenant assez c'h.er .. La revue marche en circ u :1, t 
fermé , c • est ... à-· dire que 1 ,  argent obtenu par sa vente est ent:ièrerner.t. · 

cons acr� au numéro suivan.t . De ce fait :i. l e et quas.i impossible d e  
s e  développer et d � o:cgani se:r:· des ac t i  vi tés .. Nous y parvenons qua..."ld 
même . Mai a aidez- nous . �i vmls le· pouve z . Cette aider peut se t;radui"t� 
par un apport de matériel que ·a � aucûn. , 'par la pro'fèssion· q u. .  i 1 
exerce (f p'!$Ut se pro curer.· � Le mat.ér i el ·C�'::Insiste pl.'incipal·�ent e!'l t 

-. .  Matériel d.e bureau � cl.ass�Ûtis li' cahi er s et pet it mat6riel � 
. . 

•» P apeter ie � :f.euillê 21 X 2 7  cm et cartcm de m�me format ; 
·- Matériel. �lect:r.on;i.que : pour l a  construct.ic.m de détecteux;s .· e Noris 

étudion$ en e ffet l. a r�alisation de 'bloc s ·  dét,ecteu.r. s capabl es clet 
d�tect�x une gx.·;;u"1de grunme de rayonnement s et de par ticules� 

c) par. u.zl. •• s:e.P...QFt _.4. Let�� 
1 ..  TechniouaSJ 

- . ,. "" .. .._ _ _ _  , J., ... _ .-J  

Pout' l a  :r·�a.l isat.:l.on d.e détect.eu:r:s , pour améliorer la cpJalit.� d$ 
l a. r.evu.e , etc . . .  

2 ·· !����-��E-.!�-���:::���-��.-�!���f!: 
Cré ation de nouvf;dles sect iot�s. , ext.en r.� ion dea anciennes , p:roc�dés 
di ff6r.ants .P"'.J·ur l '  o t i l i sat .ion de fichier .a .. ' ·  

3 � !9��:�:51·���.!��!2!:����!!�!:-.ë��TI�·--����::�!:!�� . 
- au niveall français 
·· au niv·eau. des pays francophones 

aï.l niveau mondi al 
D }  Par \:me propa_<.:@n de et . .J:m_�E�.;rt. de membre s  

7�l!' 
A partir d ' url certain nombra de rnetnbr:·e s : l a  revue ne fonctl on n e x· · q. 
plus e n · circu i t. fermé et 1 1  argent ré.Gup&:cé pO".lt't"a êtr e investi dana 
de nouvel les r�al i s·atd.o·n ... ... '> ' ,  - (, 
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Le prob lème financier d ' une assoc i ation à but non lucrat i f  est l e  
pl u s  ardu . PEN SEZ-Y . 

I V .  POUll CIJORE PROVI SOIREMENT 

'· ... 
•' 

Nous n e  voulons pas nous con finer dans l ' édition. d ' une X'·evue • N<.)us 
·voulon.,9 être un gro upe de ::r.:·echerche et un groupe dpnt · tous lës m•�l'ibn:; s 
par t i c ipent · act ivement . c ' est à c e t t e  s eu l e  condition que n<.,u·s ·_po1. r - ·  
:r:on_a émerger RAPIDEMENT du flot d e s  groupe s qu.i s e  déver sent sur J. e, 
mende . .:.:: 

Nou s  compto ns ince s s anunt:!nt mettre · à- ·v�db::e dispo s i t ion un s iège 
à P ar i s . Chacun r>ourr a  y venir travai l l er et trou·ver a tout e l a  
ment ation n6 c e s s a i re . 

NOt! S COMP 'l'ONS SUP. vo·;s . M.ERCI . 

>· ' 1 
. . .. ••• 
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Soc i é l ë  d ' B s t ro n o rn i e  
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. • · . .  

·, ..... .�· 1 l 

9 rue Ozen..l1e 3_;1. - Toulouse . : . . 
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si. t ué 
dOC'.l·-

f'A SOCl:g'I'E D ' ASTRONOMIE POPULAIRE , GRACE Jl. SON BULIJ��'l'I N .MENSUF.:! .. 
( SPEC IMEN SUR S IMPLE DEMANDE ) , SON COURS D '' ASTRONOMI E PRNI'I Q ûE  P l\  .. 11 

. CORRESPO�"DANC.E , SES GROUPES REGI ONAUX , ET 'J.10UTES SES AUTRES .AC'l'I \fi 'l'E S 
ME':C A L A  DISJ?OS :J:'r!ON DE TOUS I.ES Af:.iA.TEUR S ,  DEBU'rAN'J,S OU CONFI'I<.MES , 

. -· . 

UNE DOCUMENTATI ON PERMANENTE ET EVOLUTIVE . UNE COMM I SS I ON DES OBSER-
VATI ONS ORGAN I SE DE S CAHI'AGNE S REGULIERES . E 'l' UNE; COMMI S S I ON O . V ., N . J ,  
FONCTI ONNE EGAIAEM..'SNT .  CO'ri SATION ANNUELLE CO.tii.PI�E'J.'E � 14 f 00 . 

'· RENSE I GNEZ-VOUS PAR UNE SIMPLE CA'RTE AUPRES DE M ,  BURY , SECRETAIRE . 
� ­ti 

f AI TES C\)N'�Al TRE LES EXTRATERRESTRES . .  � . .. 

. . . . " 

AI NS I \"C 0S �OUS SOUTI ENDRE Z 
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PAR LES U.F.O.S. 1 

PAR CE QUI A TRAIT AUX ORIGINES 

ET A L'AVENIR DE LA RACE HUMAINE ? 
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